
Pour le Colloque Européen des Paroisses, les chrétiens 

apportent un « plus » à l’action sociale 

 

 
Le 28

ème
 Colloque Européen des Paroisses (CEP), tenu à Lisieux (Normandie, France) 

du 5 au 10 juillet, affirme, dans son document final, que « la contribution des 

communautés ecclésiales apporte un “plus” à l’action sociale des institutions 

séculières ». Il dit en outre que « cette “valeur ajoutée” ne se situe pas au niveau du 

professionalisme (également indispensable dans les communautés confessionnelles !) 

mais de l’anticipation d’une fraternité universelle et de sa portée symbolique génératrice 

d’espérance ». Une telle contribution symbolique « et en définitive sacramentelle rend 

possible ce qui est espéré (la réconciliation de l’humanité) et à la fois déjà réalisé (par la 

Pâque du Christ el le don de son Esprit) ». 

Cent soixante-sept personnes de quatorze pays, parmi lesquelles il y avait plus de vingt 

jeunes, ont participé au colloque de Lisieux. La Belgique apportait le plus grand nombre 

de participants : trente-trois. Les autres pays représentés étaient : la Catalogne, la 

France, l’Italie, la Suisse, l’Ukraine, la Hongrie, l’Allemagne, l’Autriche, la Roumanie, 

la Slovaquie, Malte, le Portugal et le Pays Bas.  

Le thème du colloque était : « Envoyés pour servir. Allez aux périphéries! ». Les 

membres des communautés ecclésiales doivent aller aux périphéries –dit le document 

final intitulé « Conclusions et perspectives ». Ils sont invités à « épouser le mouvement 

même de la venue de Dieu à la rencontre de notre humanité dans son attention aux 

petits, aux accablés, aux laissés pour compte ». Dès l’Ancien Testament –précise le 

document– se manifeste « la volonté d’un Dieu juste et compatissant qui protège ceux et 

celles qui sont aux périphéries, en particulier la veuve, l’orphelin et l’immigré ». 

 

Paroisses pour tous 

« Le salut est certes offert aux périphéries, mais il vient aussi des périphéries », dit le 

texte. Et il ajoute : « Les pauvres –les accablés de tous genres– nous évangélisent ». Il 

faut « promouvoir un compagnonnage avec les pauvres », mais force est de 

« reconnaître que la composition de nos paroisses de type middle class n’offre pas de 

possibilité pour un véritable compagnonnage ». Le document constate que « pour 

l’instant, les pauvres doivent “se contenter” de communautés ad hoc » et affirme : « le 

défi est bien de passer de l’offre de “communautés ad hoc” à des “paroisses pour 

tous”». 

On trouve cette idée, dans le document : « Nos paroisses sont appelées à être une 

“Église samaritaine”» et donc servante et diaconale. En fait, « l’action eucharistique est 

le creuset de la diaconie » car elle a une portée ecclésiologique et elle mène à vivre une 

« logique du don » jusqu’à l’extrême, à l’instar de Jésus. 

 

Bilan de la part des organisateurs 

Les deux copresidents du CEP, le Catalan Josep Taberner, curé de la paroisse de Sant 

Pere de Figueres (diocèse de Gérone) et la laïque belge Gudrun Theuninck, ont exprimé 

leur satisfaction à la fin du colloque. « Celui-ci a été l’un des meilleurs des huit derniers 

colloques », dit le père Taberner. Il souligne l’augmentation du nombre des participants 

par rapport au colloque précédent, le parcours thérésien qui a été fait, et la valeur des 



deux concerts qu’ont eu lieu à l’intérieur du colloque : celui de Saraï avec son groupe, et 

celui de la chorale Tontons chanteurs de la Franche-comté. De son côté, Theuninck a 

beaucoup apprécié le contenu de la conférence de Cahérine Vialle, qui a montré et fait 

découvrir à beaucoup que « dès l’Ancien Testament Dieu s’occupe des conditions de 

vie des personnes, notamment des veuves, des orphelins et des immigrés ». Elle 

souligne également l’intervention, dans une table ronde, d’une fille non-croyante qui se 

trouve dans la rue –les participants au colloque ont organisé une quête pour l’aider– et 

qui ne peut subsister que grâce à l’aide des institutions de charité. Son témoignage a été 

« très émouvant », dit Theuninck, car elle a montré qu’on peut « garder sa dignité d’être 

humain quelles que soient les situations où l’on se trouve ». 

 

Vers Barcelone 2017 

Le prochain Colloque Européen des Paroisses aura lieu en 2017 à Barcelone, 

probablement du 9 au 14 juillet. Le thème de cette rencontre sera choisi en octobre 

prochain, à partir de ce qu’ont exprimé et suggéré les participants au colloque de 

Lisieux. 


